
Monsieur le Premier Ministre, 

Je voudrais tout d’abord, en mon nom, et en notre nom à tous, vous 

souhaitez la bienvenue et vous remercier très sincèrement et très 

chaleureusement pour votre présence ce matin à notre congrès. 

C’est un honneur de vous recevoir. 

C’est la preuve, s’il en était besoin, de votre attachement à la Sarthe, 

à ses élus, à ses projets,  

Ce sera également bien entendu, pour nous tous, un grand intérêt que 

de vous écouter dans quelques instants, pour évoquer  cette 

démarche dans laquelle nous sommes engagés, de réflexion sur nos 

territoires et nos périmètres de coopération intercommunale. 

C’est un sujet que nous avions ouvert lors de nos précédents congrès, 

à Château-du-Loir puis au Mans,  

Nous avons, cette année, choisi d’aller, ou d’essayer d’aller plus loin, 

en posant la question « des périmètres et des projets » et je 

voudrais remercier toutes celles et ceux, qui, ce matin, nous ont 

permis, par leurs interventions et leurs réflexions, d’avancer sur ces 

questions majeures pour notre l’avenir de notre territoire : 

- Les participants de la table ronde bien sûr, 

 

- L’ensemble des élus qui se sont exprimés, 

 

- Notre animateur, Vincent Aubelle, qui, vous l’avez vu, connait 

parfaitement le sujet mais aussi désormais notre département. 

Et je voudrais également profiter de cette clôture pour remercier 

l’ensemble des collègues avec lesquels nous travaillons, que ce soit au 

sein du comité directeur de l’association, que de la Commission de 



coopération intercommunale, pour leur engagement, et le climat dans 

lequel nous échangeons et travaillons, au-delà de nos divergences ou 

de nos appartenances. 

C’est un bien précieux, et fort utile je le crois, pour le travail que 

nous allons continuer à mener dans les semaines qui viennent. 

Je voudrais, avant de vous céder la parole Monsieur le Premier 

Ministre, retenir quelques points qui me semblent avoir été 

particulièrement marquants ce matin : 

 

- La question des délais dans la mise en œuvre du schéma qui a 

bien sûr pu engendrer des crispations, je laisserai le premier 

ministre nous éclairer sur ce point. 

 

- La question des finances est un autre point clé, que ce soit dans 

les fusions éventuelles futures, ou les rapprochements de 

communes avec des intercommunalités. On voit bien l’exigence 

du lissage dans le temps pour réussir les rapprochements de 

fiscalité, de même que l’on voit bien que la rareté de l’argent 

public, le fléchage croissant des grandes collectivités vers les 

intercommunalités, rend indispensable cette réflexion sur les 

périmètres. 

 

 

-  Enfin, mais il y en aurait d’autres,  la notion de projet ou du 

projet à construire, à l’échelle de nos territoires, me semble un 

autre point crucial, tout autant que la question des délais : 

fusionner, se regrouper –volontairement j’entends bien – ne se 

limite pas à un assemblage de compétences ni à une seule 

meilleure DGF, ni à de la simple mécanique comptable ou 



juridique, mais suppose d’abord de réfléchir et élaborer un 

projet commun et partagé, pour un territoire et ses habitants. 

Les habitants sont le cœur même de notre mission d’élus, ils 

doivent aussi être au centre de nos travaux sur ces sujets. 

 Et enfin, cette question du projet peut aussi, j’en suis 

convaincu, être l’occasion de nouvelles relations entre les 

communes et les intercommunalités. 

 

Voila, Monsieur le Premier Ministre, mes chers collègues, les quelques 

mots que je vous livre non pas en guise de synthèse mais de clôture,  

Je veux une nouvelle fois vous remercier pour votre présence 

nombreuse et fidèle ce matin à notre congrès, 

Et je suis heureux, Monsieur le Premier Ministre, de vous céder la 

parole  pour clore notre congrès. 

Avec respect et avec amitiés sachez que vous serez toujours ici chez 

vous. 

 

 

 

 


